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98 LESMETAMuORPYEHOSES

FABLE CINQUIEME

AIRGEUME NT .

Hyacinthe eſt aimé par Apollon , qui le tue ſans )

Henſer en jouant au palet avec lui , & ſon ſang efl

anttamorphoſe en une fleur qui porte ſon nom .

„ ILne faut point auſſi douter , aimable

„ Hyacinthe , qu Apollon ne t eut placè
I dans le Ciel , ſi tes triſtes deſtinèes lui en

„ euſſent donné le tems . Néanmoins tu es

„ immortel autant qu' il Iui a eté poſſible ;
v„ car tu ne manques pas de renaitrè dès que

v„ le Printems a chaſſe Hyver ; & tu renais

o autant de fois ſur une tige verdoyante , &

14 v „ ſous Fapparence dune fleur , qu ' on vot

apol - renaltrè le Printems . Mon “ pere t᷑aima ſur

Alen. 5„ tous les autres . Ce fut pour toi quil aban -

„ donna Fagréable ſejour de Delphes , quil

v vit ſouventà Sparte qui n ' a point de plus
grandes forces que la vertu de ſes habitans .

00 Tufus cauſe que ſes fleches demeurerent

0 long⸗ tems inutiles , & qu il mẽpriſa la gloi -
te qu elles lui avoĩent acquiſe , & qułelles

IN „ pouvoient lui acquerir . Ainſi s oubliant lui -

＋ ½mme pour beler ſeulement à toi , il ne

40 Tefuſa
15

de porter tes rets à la chaſſe , de

5 mener lui - memè tes chiens ,de te ſuiyre ſur

les montagnes &c au travers des rochers ; &
4

„ parcourut les rives d Eurote , & qu on 1e

—

——
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„ il nourriſſoit ſon amour par cette longue
v habitude qu ' il avoit avec toi . Un jour, envi -
vron ſur le midi , il leur prit envie de jouer
v enſemble au palet , & pour jouer plus aiſe -
„ ment , ils ſe depouillerent de leurs habits .
„ Apollon commenqca le premier , jetta ſon
„ palet ſi haut qu' il en fit écarter les nues ;
„ & ce palet ayant long - tems demeuré en

Tair , & retombant deè plat ſur la terre ,
„ montra Fadreſſe & la force de celui qui la -

voit jettẽ . En mẽème tems Hyacinthe tranſ -
v portẽ par la paſſion du jeu , courut pour le

vrelever ; maiĩs ce palet ayant donné contre
terre rebondit contre ſon viſage , & le fit

vtomber & la renverſe . Apollon palit de ce

coup , auſſi·bien que le malheureux Hyacin -
thè . Il courut pour le relever , il Pembraſ -

v ſe, il eſſuye ſa playe ; & par toutes ſortes
„ dherbes , & par toutes ſortes dè remedes 5
v il tàche darrẽter ſon ame qui fuyoit deja

du corps . Maĩs ſa ſcience etoit inutile , puiſ -
que le mal étoit incurable . Comme lès lis

„ & les pavots quon a rompus par le pied ,
nne trouvant pſus d appui ſur leur tige , laiſ -
v ſent pancher leur fleur en bas & ne regar -
vdent plus que la terre , ainſi Hyacinthe
ͤmourant ne peut plus ſoutenir ſa tẽte , elle
olui tombe ſur les éEpaules , & devient
pour lui un fardeau . Hè quoi , mon cher

„ Hyacinthe , lui dit alors Apollon , faut - il
donc que je te perde quand tu ne fais que

12 naitre
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„ naitre ,& que pour comble d affliction je re -

connoiſſe mon crime en ta bleſſure ,&en ma

douleur : Cꝰeſt à ma main qu on doit imputer
v ta perte , & je confeſſe que je ſuis lauteur

de ta mort . En quoiĩ toutefois ai- je failli

ſi ce eſt peut . &tre un crime d ' avoir jouẽ
vj avec toi , & un crime de t ' avoir aimẽ . Que

„ nè puis - je donner ma vie pour la tienne ,
Ou mourir avec toi ! Mais puiſque nous

„ ſommes ſujets à la loĩ des Deſtinées , au

„ moins tu ſeras toujours avec moi . Ta mẽ -

moire ſera toujours dans ma bouche . Ma

lyre ne reſonnera que pour toi , & mes

vVers ne cẽlebreront que tes louanges , & tu

Ri, qui ſeras changè en une fleur oùd lon verra *

1 40c . . „ mes plaintes é &crites .Il arrivera auſſi un tems

leur & n quꝭun illuſtre & fameux Heros ſera con -

Asn . Verti en la mème fleur , & qu on lira ſon

Comnie 5 hom ſur les mèmes feuilles . Tandis qu Ap-
— „ pollon pronongoit ces paroles , le ſang

inhe . dHyacinthe qui avoit fait rougir les herbes

1 Kiax , „, ceſſa viſiblement dtre ſang , & il en naquit
5 une fleur , dont la couleur étoit plus vive

& plus èclatante que Lẽcarlate . Elle avoit

55 la forme d ' un lis , & en effet vous Feuſ -

45 ſie⁊ pris pour un lis , ſi ce eſt que le lis eſt

blanc ,& qu' elle eſt de couleur de pburpre .
55 Ce ne fut pas aſſea à Apollon qui voulut

rendre konneur à Hyacinthe , il &crivit ſes

5 regrets Aur des feuilles de cette fleur , &
4 on Y HoοHot Eerit Ai , Ai , qui eſt la

401
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v la plus ordinaire de Paffliction & de la dou -

„ leur . Au reſte , pour imiter Apollon la vil -

v le de Spartè tẽmoigne par la mémoire qu' el -
„ le garde de cet enfant , qulelle seſtime

glorieuſe dtre le lieu de ſa naiſſance , &

pour
lui rendre de Lhonneur , &Happrocher

du rang des Dieux , elle a inſtituẽ des fetes

v qu 'on cèlebre tous les ans en faveur du jeu -
„ ne Hyacinthe .

9

3

2

ö

DHyacinthe metamonphoſé en fleur ?

1
profefleur d' Italie parle de cette fleur dans

une explication des Georgiques de Vitgile , &

rapporte quantité d' opinions de Meédecins , entre

leſquels ily en a qui diſent qu' il ne ſe trouve point
de fleur , ſur les feuilles de laquelle ily ait des lettres

marquées . Que néanmoins il en avoit vũ une à Ve -

niſe , qu ' on y avoit apporté d ' Alexandrie , qui ètoit

ſemblable à ce Hyacinthe des Poëtes . Au reſte , on

Eint qu ' Appollon aime les fleurs , parce que d' eſt

lui
15

les fait naitre , & on ajoute qu' il tua Hyacinte
qu' il aimoit , parce que S' il fait naltre les fleurs par
ſa chaleur moderẽe , il les fait auſſi mourir par ſa

chaleur exceſſive . Cela eſt fondè ſur cette maxime

qui dit :

Struere ae deſtruere ejuſddem poteſtatis eſt ,

Qus le meme pouvoir fait hãtir & detruire
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